
Cinquième dimanche du temps ordinaire 9 février 2025 année C. 

 
Des premiers disciples de Jésus au grand prophète Isaïe, Dieu nous redit sa confiance. 

Alors que nous venons à désespérer, Dieu vient nous rejoindre dans notre nuit. 

Il vient à notre rencontre. Même si nous ne cherchons pas à aller vers Lui. 

Ainsi est la grandeur de Dieu. C’est celle de sa venue jusqu’au milieu de nous. Comme nous le 

raconte bien des passages de sa Parole. C’est dans nos déserts, nos lassitudes et nos absences que 

Dieu nous appelle à continuer notre route. 

Il nous demande de ne rien lâcher, car avec Dieu tout semble encore possible. 

La réussite est avec Lui. Pas une réussite passagère et éphémère, mais bien celle qui offre la vie. 

Cette vie qui vient nous tourner vers Lui, comme nous le faisons ce soir. 

Nous tourner vers notre Seigneur et notre maître pour reprendre l’expression de notre ami Simon 

devenant par la suite l’apôtre Pierre. Du pécheur qu’il était, il deviendra avec d’autres disciples, un 

envoyé de Dieu, un pêcheur d’homme, comme lui dit Jésus. 

Depuis, bien d’autres femmes et hommes ont mis leurs pas aux côtés d’Isaïe, de Simon-Pierre ou 

encore de Saul devenu Paul celui qui ne se dit « pas digne d’être appelé apôtre ». Et pourtant 

chacune chacun de nous peut à sa dimension répondre à l’appel de Dieu. Chacune chacun à sa 

manière propre en fonction de ces possibilités. 

Cet appel de Dieu passant par son Fils Jésus demeure. Des jeunes et des adultes 

y répondent au sein de notre communauté. Peut-être dans une proportion trop petite 

à nos yeux. Mais qui sait, le souffle de l’Esprit agit dans les cœurs, d’une façon insondable pour les 

êtres que nous sommes. 

Dimanche prochain, à la cathédrale saint Christophe de Belfort, trois hommes répondront à l’appel 

de notre Seigneur et de notre Église diocésaine, en devenant diacres permanents. 

Deux d’entre eux avec leur épouse ont répondu à ce service, dont Jérôme, le mari de Bénédicte 

l’actuel aumônier de l’hôpital qui vient à la maison de retraite Les Magnolias de Pont de Roide, et 

le troisième, lui le vivra en son célibat. 

Ils diront l’un après l’autre ce « Me voici » si affirmatif du prophète Isaïe. 

Eux aussi seront envoyés dans notre monde et au sein de l’Église de Dieu. 

Ils viennent nous rappeler la place que chacune et chacun nous pouvons tenir là où nous sommes. 

Même s’il nous semble « peiner toute la nuit sans rien prendre » comme vient à le dire Simon. Dieu 

nous accorde sa confiance, accueillons-la et dans l’espérance dont nous sommes appelés à vivre en 

cette année jubilaire, tenons-nous prêtes prêts à mettre nos pas en celui de notre Seigneur et Maître 

Jésus. 


